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Membre Honoraire , Nos Pompiers
L’Alliance Nationale a pris une vive part 

au deuil général qui a frappé Montréal après 
l’épouvantable incendie de la rue St-Pierre 
dans lequel trois de nos vaillants pompiers 
ont perdu la vie. Montréal a le droit d’être 
fière de l’admirable dévouement de son corps 
de pompiers ; toujours on les trouve pleins 
de courage et d’entrain pour voler au secours 
de leurs concitoyens. Chaque jour—car les 
incendies sont malheureusement trop nom­
breux ici,—ils bravent la mort qui les guette 
et qui parvient quelquefois à saisir sa proie ; 
c’est ainsi que, sur leur livre d’or, les pompiers 
peuvent inscrire les noms de MM. Laporte, 
Charpentier et King. •

Puissent aussi les malheureux blessés ap­
partenant au même corps des pompiers si 
cruellement éprouvé, se rétablir prompte­
ment.

Honneur à ces braves ! Ils sont mort vic­
times du devoir, c’est un titre glorieux légué 
à leurs enfants. Puisse la charité des habi­
tants de cette ville adoucir les regrets de leurs 
familles éplorées I

1Sir Adolphe Chapleau, lieutenant-gouver­
neur de la province de Québec, a été admis, 
par le vote unanime et aux applaudissements 
des fondateurs et des délégués, membre ho­
noraire de l’Alliance Nationale pendant la 

• session du Conseil Général.
C’est un grand honneur pour l’Alliance 

Nationale, honneur dont elle ressent tout le 
prix. Les conseils que Sir Adolphe Chapleau 
a bien voulu nous donner lors de sa visite à 
ce moment, l’importance du discours qu’il a 
prononcé au Monument National à notre con­
cert du 31 août dernier, prouvaient que nous 
avions rencontré toutes ses sympathies et que 
notre œuvre répondait aux intimes pensées 
de son cœur.

Nous en avons, par sa demande d'admis­
sion comme membre honoraire, une nouvelle 
et touchante preuve.

L’Alliance Nationale a eu la satisfaction 
de se recruter en dehors des partis et com­
prend parmi ses membres des notabilités 
appartenant à toutes les opinions. Elle à 
l’honneur de compter, pour ne prendre qu’un 
exemple, l'honorable M. Geoffrion, député 
de Verchères, et l’honorable Landry, séna­
teur, qui, sur le terrain u-utre de la bienfai­
sance, associent leurs efforts pour le plus 
grand bien de tous.

C’est dans cette pensée d’union qu’elle 
s’applaudit de voir Sir Adolphe Chapleau, 
lieutenant-gouverneur de la Province de 
Québec, au nombre de ses membres hono­
raires. Son admirable discours, dont 
publions quelques extraits aujourd’hui, 
tient d’utiles et patriotiques conseils dont 

pouvons tous faire un utile profit. 
Aussi, recommandons nous instamment à nos 
lecteurs d’en méditer les nobles aspirations 
dont la réalisation serait si précieuse pour la 
classe des travailleurs en tous pays.
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Le Czar à Paris •
Nous ne voulons pas passer sous silence 

les fêtes inoubliables que Paris vient de faire 
à l’Empereur et l’Impératrice de Russie.

L’Alliance Nationale qui a inscrit en tête 
de ses statuts l’obligation de conserver et de 
développer l’usage de la langue française, 
est trop de cœur avec tout ce qui arrive 
d’heureux à la France pour ne pas s’associer 
à l’enthousiasme dont la réception du Czar 
et de la Czarine a été l’occasion à Paris. 
Nous résumons en quelques mots rapides 
ces fêtes qui, pendant trois jours, ont sur- 
rexité la population de cette ville, doublée 
de plus de moitié par les curieux arrivés de
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